
Culte du 22 novembre 2020 

Vallée de l’Orne 

 

CLOCHE pour l’appel 

MUSIQUE 

ACCUEIL : Maximilien Luzeka, Pasteur d’Hagondange-Maizières 

 

Voici, qu’il est doux et agréable pour des frères de demeurer ensemble … car c’est là que Dieu donne 

la bénédiction, la vie, pour l’éternité. Ps133 :1,3b 

C’est avec ces parole du psalmiste qu’ensemble, venu de Rombas, de Moyeuvre, de Talange et 

d’Hagondange, nous vous souhaitons la bienvenue à ce dernier culte de l’année liturgique.  

Bienvenue à vous, aimés de Dieu, bienvenue à vous, d’ici et d’ailleurs. 

Que la grâce de Dieu le Père, l’amour du Christ-Jésus et la communion du Saint-Esprit qui nous 

unis, soient toujours avec vous.  

 

LOUANGE Psaume 126 : Semis en pleurs, Moissons en rires. Anne-Lise Salque, Pasteur de Rombas-

Clouange-Vitry-Pierrevillers 

Chant pour se donner du courage 

En voyant notre Dieu revenir vers nous alors que nous revenions nous-mêmes vers lui,  

nous croyions rêver 

Nous avons été pris d’un gigantesque éclat de rire collectif, ponctué de cris de joie. 

Autour de nous on disait : « C’est géant, ce que Dieu fait pour eux. » 

Oui, c’est vrai c’est géant. Aussi géant que la joie qui s’est emparée de nous.  

Fais couler ta Vie en nous, ô notre Dieu ! 

Que nos vies s’animent, comme un ruisseau desséché se met à chanter après la pluie. 

Semis en pleurs, moissons en rires ! 

Voyez-le s’en aller ! Il est chargé de son lourd sac de semence comme un fardeau pesant.   Le voici 

qui s’en va en pleurant. 

Regardez-le revenir ! Les gerbes de blé qu’il porte semblent chanter sur ses épaules. 

Le voilà qui revient en dansant. 

 

 Apocalypse 21,1-7 : BFC Carmen Bur Amnéville. 

1 Alors je vis un nouveau ciel et une nouvelle terre. Le premier ciel et la première terre avaient 

disparu, et il n'y avait plus de mer. 2 Et je vis la ville sainte, la nouvelle Jérusalem, qui descendait du 

ciel, envoyée par Dieu, prête comme une épouse qui s'est faite belle pour aller à la rencontre de son 

mari. 3 J'entendis une voix forte qui venait du trône et disait : «Maintenant la demeure de Dieu est 

parmi les hommes! Il demeurera avec eux et ils seront ses peuples. Dieu lui-même sera avec eux, il 

sera leur Dieu. 4 Il essuiera toute larme de leurs yeux. Il n'y aura plus de mort, il n'y aura plus ni deuil, 

ni lamentations, ni douleur. En effet, les choses anciennes auront disparu.5 Alors celui qui siège sur 

le trône déclara : «Maintenant, je fais toutes choses nouvelles.»  

Puis il me dit : «Écris ceci, car mes paroles sont vraies et dignes de confiance.» 



6 Et il ajouta : «C'en est fait! Je suis l'Alpha et l'Oméga, le commencement et la fin. Celui qui a soif, 

je lui donnerai à boire gratuitement à la source d'eau de la vie. 7 Quiconque aura remporté la victoire 

recevra de moi ce don; je serai son Dieu, et il sera mon fils. 

PREDICATION : Elisabeth de Bourqueney, Pasteur de Moyeuvre-Briey-Jarny. 

Jean, Ile de Patmos, Méditerranée, Année 100 

Aux Eglises de Laodicée, Smyrne, Thyatire, Pergame, Philadelphie, Ephèse, Sardes  

Aux frères et sœurs assemblés en ce jour du Seigneur, 

Je vous écris de l’île rocheuse de Patmos, en Méditerranée, où je suis confiné depuis bientôt vingt 

et un mois, pour échapper aux violences de l’empereur Domitien. Il ne supporte pas que l’on croie 

en un Dieu différent du sien. Ou des siens devrais-je plutôt dire. A moins qu’il ne tolère pas que l’on 

ne croie pas en lui. Patmos est terre de relégation, mais elle fut, par la grâce de Dieu, pour moi, terre 

de révélation.  

Jour après jour, ou plutôt nuit après nuit, devrais-je dire, rêves et cauchemars se succèdent : certaines 

nuits je vois quatre sombres chevaliers, vêtus de noir, répandant la terreur autour d’eux. Je vois un 

agneau que l’on abat....  

D’autres nuits, je fais des rêves plus clairs, et vois surgir des images mystérieuses : quatre anges 

debout aux quatre coins de la terre, ils retenaient les quatre vents de la terre, afin qu’il ne souffle pas 

de vents sur la terre, ni sur la mer, ni sur aucun arbre.  

Mais bientôt reviennent les heures sombres de la nuit, et son cortège d’images, la nature verte 

devient verdâtre, le rouge se mue en rougeâtre. Je vois une autre bête monter de la terre, elle parle 

comme un dragon et égare ceux qui habitent sur la terre.  

Les échos des persécutions semblent confirmer la vision cyclique des amis grecs :  

Rien n’a-t-il changé depuis Pâques et la crucifixion ? Le temps ne se répète-t-il pas inlassablement, 

brouillant toute espérance ?  

Pour lutter contre la noirceur de mes rêves, j’ai commencé un nouveau travail. Je rédige mes rêves 

au sortir de la nuit et dans la journée. Je pars à la recherche de ces mêmes images dans la Bible : 

ont-elles quelque chose à me dire ? Dieu peut-il s’y révéler ? Ou bien sont-elles ce qui a inspiré mes 

rêves ? Et Dieu au travers d’elles ?  

Tout ce travail préparatoire me permettra de travailler à un nouveau projet : un livre, dans lequel 

Dieu se lira au travers de l’obscurité et de la lumière des violences et des illusions. Je l’appellerai 

Apocalypse, révélation, dévoilement. Il racontera au futur de l’espérance ce que nous vivons au 

présent. D’autres l’ont fait avant moi.  

Au fil de ce travail, mes rêves se sont transformés : mes images cauchemardesques, notamment 

celle du cheval verdâtre de l’épidémie ont été revisitées par l’Esprit qui me redonnait confiance. 

L’agneau blessé s’est relevé, le lion s’est placé à côté de lui...  

Il s’est passé quelque chose de bien étrange ce matin : un sentiment de paix est venu pendant mon 

rêve. J’y ai entendu une voix nouvelle qui me disait :  

« Voici, je fais toutes choses nouvelles » ou bien encore : « j’essuierai les larmes de vos yeux ». Ou 

encore : « A celui qui a soif, je donnerai la source d’eau vive ».  

J’entendais : « Je suis l’alpha et l’oméga »  



Le livre qui commençait par le jardin perdu de la Genèse s’achèvera sur le rêve d’une ville descendue 

du ciel : une Jérusalem céleste. Elle s’appellera Jérusalema et les hommes et femmes de tous pays y 

danseront ensemble.  

« La mort ne sera plus et il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni peine ».  Amen. 

 MUSIQUE  

 CANTIQUE All. 56-07/1.3.5 Au dernier jour, Oh ! When the saints. 

1. Au dernier jour du grand retour, 

Dans la clarté d’un ciel nouveau, 

Le Seigneur viendra sur terre 

Pour juger l’humanité.  

3. Au dernier jour du grand retour 

L’amour de Dieu triomphera : 

Plus de haine, plus de guerre, 

Plus de larmes ni d’effroi.  

5. Et maintenant, il est venu 

Le temps d’aimer et de bâtir, 

Chaque jour de notre vie, 

Le Royaume du Seigneur.  

PRIERE D’INTERCESSION : Stéphane Pompermeier, Aumônier territorial Vallée de l’Orne 

Seigneur, il est si difficile d'exprimer avec des mots ce que nous ressentons actuellement. 

Ces derniers temps, beaucoup de choses ont changées. Tout est si différent. 

Nous avons des craintes et des inquiétudes chaque jour. 

Nous ne voyons pas le bout de cette crise qui a bouleversé nos vies. 

Les semaines qui passent sont pénibles, nous sommes fatigués. 

Nous nous sentons sous pressions, enfermés. 

Nous travaillons sans vraiment vivre et souvent dans la solitude. 

Nous sommes privés de la présence des personnes que nous aimons.  

Tout semble vidé de sa substance. Seigneur, nous cherchons le sens de tout cela. 

Nous sommes perdus, nous nous sentons dépouillés et nus. 

Une grande partie de ce pour quoi nous nous sommes battus si durement, a soudainement perdu 

de son importance : le succès au travail, une grande maison, une belle voiture, etc., parce que nous 

craignons pour notre avenir et pour notre santé et pour celles de nos proches, de nos voisins dans 

nos villages, de nos amis….  

Nous te demandons humblement Seigneur, Habille-nous par ta présence 

Revêts-nous de la puissance de la foi, du manteau de l'espérance et du vêtement de la confiance. 

Donne-nous de nous couvrir de nos vêtements spirituels,  

qui nous empêchent de devenir amers et durs, désespérés et haineux. 

Oui, Seigneur, enveloppe-nous d’amour et de confiance ! 

Avec Toi, aussi difficile que soit le temps que nous traversons, 

les chances d'un nouveau départ sont possibles. 

Car Tu es notre Rocher, Tu es notre Espérance et notre Lumière éternelle qui brille et illumine,  



qui réchauffe et encourage, qui renouvelle et bénit. 

Seigneur, que notre vie soit remplie de ta Lumière et de ta Paix !  

Unis comme les frères et sœurs de Jésus nous pouvons te dire ensemble : 

NOTRE PERE qui es aux cieux,  

que ton Nom soit sanctifié,  

que ton Règne vienne,  

que ta Volonté soit faite sur la terre comme au ciel 

Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour,  

Pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés 

Et ne nous laisse pas entrer en tentation  

mais délivre-nous du mal 

Car c’est à Toi qu’appartiennent le règne, la Puissance et la Gloire aux siècles des siècles.  

Amen : C’est vrai !  

ENVOI ET BENEDICTION : Maximilien Luzeka, Pasteur d’Hagondange-Maizières  

Comme il était question de jardin et de cité dans la méditation que nous a partagé la pasteure 

Élisabeth de Bourqueney, je nous propose une parole tirée du livre du prophète Jérémie et qui 

reprend une analogie botanique : 

Béni l'humain qui a confiance au Seigneur : 

le Seigneur est son assurance. 

Il est comme un arbre planté près des eaux, 

qui étend ses racines vers le courant. 

Il ne sent pas venir la chaleur, 

son feuillage reste toujours vert. 

Une année de sécheresse ne l'inquiète pas. 

Il ne cesse de porter du fruit.   (Jérémie 17/7-8) 

 

Toi mon frère, toi ma sœur :  

Comme un arbre planté au bord de l'eau, 

enracine-toi dans l'Évangile. 

Plante tes racines dans ton exil. 

Lève tes branches vers le soleil. 

Accueille les oiseaux du ciel. 

Laisse monter en toi la sève de la vie. 

Et quand la saison arrive, produit du fruit. 
 

Dans la Paix et la Grâce du Seigneur, partons ! Et que sa présence, en tout temps, soit notre Force. 

Amen. 

 CANTIQUE All. 56-07/6.  

6. Qui peut briser notre espérance 

Lorsque le Christ est avec nous ? 

Nous vivons de sa présence 

Dans l’Eglise au fil des jours.  


